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BULLETIN D’INFORMATION ARPEGE SEMAINE 39 de 2011 
 

1 – COMMUNIQUÉS 

1.1 
ATTENTION 

LA POSE D’UNE PLAQUE EN MÉMOIRE DE MARIE-FRANCE BRIVE 
EST REPORTÉE À UNE DATE ULTÉRIEURE 

 
La cour de l'espace culturel Duranti au centre-ville de Toulouse (à côté des Galeries Lafayette) doit 
porter le nom de Marie-France BRIVE, une des pionnières des études Genre à Toulouse. Une plaque 
commémorative en présence de Pierre Cohen, maire de Toulouse doit y être apposée à cette 
occasion. 

La cérémonie qui devait avoir lieu le samedi 8 octobre à 12 Heures 
à l'espace Duranti, 6 rue du Lt-Colonel Pellissier, 31000 TOULOUSE 

est reportée à une date ultérieure. 
 

De plus amples informations seront données dès que possible 
 

1.2 
Le vendredi 7 octobre 2011 à 20 H 30 au TNT 

Jacqueline Martin défendra la place des études féministes/genre à 
l'ouverture de la Novela (« Festival des savoirs") 

 
Les personnes intéressées peuvent donner son nom à l’entrée pour y accéder... 

 

1.3 

RAPPEL 
L'Institut Émilie du Châtelet et la Région Ile-de-France vous invitent à participer aux 

 
ASSISES DE L'IEC 

organisées cette année sur le thème 

L'éducation à l'égalité entre les sexes 
Les lundis 3 octobre, 10 octobre, 17 octobre et 24 octobre de 14h à 19h 

 
Nous vous invitons à noter dès maintenant les dates de ces journées. Vous trouverez en pièce jointe 
le programme de cette manifestation. 
Le programme détaillé et un lien pour l’inscription vous parviendront début septembre. 
Cette manifestation s’adresse à un public large. 

 
Voir le programme complet à l’adresse : 

http://www.institutemilieduchatelet.org/Assises/Assises2011.html 
 

Institut Émilie du Châtelet 
Muséum national d'Histoire naturelle 
57 rue Cuvier - C.P. 22 - 75005 Paris 

iec@mnhn.fr - http://www.mnhn.fr/iec - 01 40 79 53 63 
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1.4 

RAPPEL 
CONSULTATION PUBLIQUE SUR L’AVENIR DU GENRE ET DE L’INNOVATION EN EUROPE 

 
La Fondation Européenne pour la Science (ESF) propose, en coopération avec genSET et COST,  une 

consultation publique sur l'avenir du Genre et de l'innovation en Europe à tous les acteurs de la 

science et l'innovation européenne. La consultation prendra fin le 15 octobre 2011. Les résultats de 

la consultation seront publiés et discutés au cours du premier sommet européen sur le Genre - 

European Gender Summit, qui aura lieu les 8 et 9 novembre 2011 à Bruxelles. Les discussions sur 

place seront prises en compte dans le cadre du "manifeste politique" sur l'Action intégrée de la 

dimension du genre dans la recherche. 

VOIR 
http://www.eurosfaire.prd.fr/news/consulter.php?id=5943 

 

2 – OFFRE DE POSTE 

 

RAPPEL 
Les Études genre de l'Université de Genève (Faculté des SES) recrutent 

un-e Professeur-e associé-e en Études genre à temps partiel ou temps plein 
 

remise des dossiers : avant le 15 octobre 2011 
 

Le détail du profil du poste, les conditions de candidatures et le cahier des charges du poste sont 
consultables à l'adresse suivante : 
https://jobs.icams.unige.ch/www/wd_portal.show_job?p_web_site_id=1&p_web_page_id=5161 
 
Études genre-Sociologie-Faculté SES 
Université de Genève 
40, bd du Pont-d'Arve CH-1211 Genève 4 
Tél : +41 22 379 89 57 
Fax : +41 22 379 89 56 

http://www.unige.ch/etudes-genre 
 

3 - COLLOQUES, SÉMINAIRES, CONFÉRENCES 

 
3.1 

RAPPEL 
Geneviève Fraisse ouvre son cours de Philosophie aux auditeurs libres 

les mardis de 12h30 à 14h30 en Amphithéâtre Boutmy 
 

Inscrivez-vous à l’adresse : 
http://presage-ofce.sciences-po.fr/details-du-cours/cours/pensee-des-genres-et-democratie.html 
 
Contact : 
Charlène Lavoir 
Chargée de mission PRESAGE 
01.44.18.54.41 
http://presage-ofce.sciences-po.fr/  
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PASSEURS CULTURELS, INTERMED 
I3.2 

Conférence de Shoshana Grossbard, 
Professeure d'économie, San Diego State University, University of Zaragoza and IZA 

"Pension alimentaire et travail en couple : une analyse économique" 
 

Mercredi 5 octobre 2011 à 16h 
OFCE - 69 quai d'Orsay - 75009 Paris 

salle du rez-de-chaussée 
 

Le nombre de places étant limité, les personnes intéressées sont invitées à s’inscrire vite 
 

Voir la fiche de l'évènement à l’adresse 
http://presage-ofce.sciences-po.fr/details/events/conference-presage-recoit-shoshana-

grossbard.html 
 
Contact :  
Charlène Lavoir 
Chargée de mission PRESAGE 
01.44.18.54.41 
http://presage-ofce.sciences-po.fr/ 
 

 

I3.3 
 

Journée d’étude 
« ACTUALITÉ DU GENRE 

AUTOUR DE - ET AVEC - JOAN SCOTT » 
Mercredi 5 octobre 2011 de 10h à 18h 

EHESS - 105 bd Raspail Paris 6e – Amphithéâtre 
http://iris.ehess.fr 

 
Dans les années 1970, des chercheuses ont utilisé le concept de genre en anthropologie et en sociologie. Au 
milieu des années 1980, dans un article qui fait désormais référence, Joan W.  Scott contribuait de manière 
décisive à établir le genre comme « une catégorie utile » pour l’histoire. Toutefois, à la fin des années 1990, 
revenant sur la carrière du genre, l’historienne mettait en garde : le succès institutionnel de ce concept le 

menacerait-il de perdre son « tranchant critique » ? En France, en tout cas, le genre continue de faire 
polémique.  
On ouvrira la journée d’études par une discussion sur les usages actuels de ce concept dans la recherche 

française en donnant la parole à de jeunes chercheuses qui présenteront leurs travaux. Ensuite, en reprenant 
les débats autour de questions que Joan Scott aborde aujourd’hui, on examinera d’une part les rapports entre 

séduction et violence et d’autre part les tensions entre psychanalyse et histoire.  
Les interventions et les échanges montreront comment des chercheuses et des chercheurs de générations 
différentes trouvent dans l’œuvre de Joan Scott matière à réflexion pour nourrir leur propre travail dans un 

dialogue critique. 
Cette journée organisée conjointement par l’IRIS, l’Atelier Genre Condorcet et la spécialité « Genre, politique et 

sexualités » du master de l’EHESS, permettra de revenir,  autour de Joan W. Scott, et avec elle, sur l’actualité du 

genre. 
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Programme 
 
10h Ouverture   
Quelques leçons de l’actualité 
Rose-Marie Lagrave, sociologue, IRIS / EHESS  
Joan W. Scott, Institute for Advanced Study, Princeton  
10h45 – 12h30 : LE GENRE EN TRAVAUX  
Présidence Eleni Varikas, politiste, Université Paris-8  
Geneviève Pruvost, sociologue,  CESDIP / CNRS-UVSQ et Coline Cardi, sociologue, CREQPPA-CSU, Paris 8 : « Le 

genre à l’épreuve. Penser la violence des femmes »  
Laure Bereni, sociologue, CMH / CNRS : « Travailler ‘sur le genre’ en France aujourd’hui : quels enjeux politiques 

et théoriques ? »  
Séverine Sofio, sociologue, CRESPPA-CSU / CNRS-Paris-8 : « Le genre comme outil d’analyse des mondes de 

l’art : pour en finir avec l’exception. »  
  
Pause déjeuner  
 
14h30 – 16h15 : SÉDUCTION ET VIOLENCE  
Présidence Marianne Blidon, géographe, Université Paris-1.  
Delphine Naudier, sociologue, CRESPPA-CSU / CNRS, Paris 8 : « Faire violence aux Immortels : l’élection de 

Marguerite Yourcenar à l’Académie Française »  
Éric Fassin, sociologue, Iris / ENS : « Ne pas abandonner la séduction aux antiféministes »  
Christine Delphy, sociologue, CNRS : « Nier la violence au nom de la séduction »  
  
Pause  
  
16h30 – 18h : PSYCHANALYSE ET HISTOIRE  
Présidence Nancy L. Green, historienne, CRH / EHESS  
Didier Eribon, Université d’Amiens : « Politiques de la mémoire : quelques remarques critiques sur la notion 

d’‘écho-fantasme’. »   
Michel Tort, psychanalyste : « Quelle psychanalyse, pour quelle histoire ? »  
  
18H COCKTAIL DE CLÔTURE OUVERT À TOUTES ET TOUS EN SALLE 9  
  
Joan W. Scott réagira tout au long de la journée aux interventions ; chaque séance inclut aussi un temps de 

discussion avec le public. 

AIRES SOCIAUX & QUESTIONS DE GENRE 

4 – APPELS À CONTRIBUTION D’ARTICLE 

 
4.1 

RAPPEL 
 

 

Une revue bilingue (espagnol/ portugais)  
Une plate-forme virtuelle sur le travail réel 

http://laboreal.up.pt 
 

Préparation du dossier du numéro de juillet 2012 :  
Les temps de travail sont-ils sexués ? 
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Date limite d’envoi des propositions d’article : 30 octobre 20111 
 

Responsables du dossier : 
Esteban Martinez (Institut de Sociologie, Université Libre de Bruxelles), professeur de Sociologie du 
travail 
Marianne De Troyer (Working conditions, health and safety Department– European Trade Union 
Institute), senior researcher 
Jussara Brito (Escola Nacional de Saúde Pública Sérgio Arouca, Fundação Oswaldo Cruz, Rio de 

Janeiro), professeur de Santé collective.  
Lúcia Rotenberg (Laboratório de Educação em Ambiente e Saúde, Fundação Oswaldo Cruz, Rio de 
Janeiro), professeur de Santé collective. 
Marianne Lacomblez et Marta Santos (Faculdade de Psicologia e de Ciências da Educação, 
Universidade do Porto) professeurs de Psychologie du travail. 
 
Coordination de la préparation du numéro : 
Joana Castelhano et Sónia Nogueira (Faculdade de Psicologia e de Ciências da Educação, 
Universidade do Porto), chercheurs en Psychologie du travail. 

1. Le projet de ce numéro a pour point de départ une recherche développée au Portugal, avec la 
participation de collègues belges, français, canadiens et suisses. 

Une des hypothèses qui a servi de base à la recherche était que “quelque chose se reconstruit” 

quand les professions occupées traditionnellement par des hommes finissent par intégrer des 
femmes (Kergoat, 1993). Les études empiriques ont repris cette hypothèse, en l’articulant avec les 
données recueillies en situations réelles et ont fait surtout appel à l’analyse “microscopique” de 

l’activité de travail, en s’inscrivant ainsi dans la tradition des travaux de Messing (1999). 
Les terrains choisis dans le cadre de la recherche ont été les forces de l’ordre et les transports 

routiers de passagers ; des études complémentaires ont été réalisées dans le secteur des transports 
ferroviaires de passagers, du nettoyage industriel et de l’industrie chimique. 
Dans tous ces secteurs, la question des horaires de travail – banalisée avant l’entrée des femmes 

dans ces professions – constitue un facteur de différenciation des deux sexes sur le lieu de travail et 
de marginalisation professionnelle des femmes. La disponibilité temporelle des femmes est bien 
souvent décisive dans l’histoire de leurs vies professionnelles et, en l’absence d’alternatives, un 

facteur de détérioration de leur santé. 
Ces constatations doivent néanmoins tenir compte de l’évolution des professions en question, 

surtout au niveau de l’organisation du temps de travail – dans un contexte où les responsables de 
l’organisation des horaires ont tendance à soumettre ceux-ci au critère de la variation de la 
demande, de biens ou de services. L’activité réelle de ces “concepteurs d’horaires” est devenue ainsi 

un objet d’analyse privilégié. 

2. D’une façon générale, on constate que les temps ont changé depuis l’époque où, dans de 

nombreuses régions du monde, les références dominantes étaient les emplois stables, avec des 
horaires collectifs, qui assuraient la synchronisation de toutes les activités sociales. Les statistiques 
montrent à présent le ralentissement, voire l’inversion, du processus de réduction de la durée 

collective de travail (OCDE, 2010); et les horaires variables, le travail nocturne et durant le week-end 
deviennent de plus en plus fréquents. En outre, suite à l’augmentation de l’activité féminine, les 

                                                 
1
 Les articles seront publiés dans l’une des langues de la revue (espagnol ou portugais). 

Néanmoins, les propositions résumées pourront être rédigées en français ou en anglais –ainsi que 
les textes des articles envoyés en vue de leur évaluation. Les auteurs procéderont par la suite à 
leur traduction vers l’espagnol ou le portugais, en ayant tenu compte du résultat de l’évaluation et 
des suggestions transmises par la Direction de Laboreal. 
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temps professionnels ont tendance à augmenter au sein des familles. Que la pression du temps soit 
fortement ressentie à l’heure actuelle n’a donc rien d’étonnant, étant donné que le temps libre, 

réservé à la vie personnelle et familiale, est de plus en plus envahi par le travail. 

En effet, dans les pays où des mesures destinées à libéraliser la réglementation du temps et des 
contrats de travail ont été prises, de nouvelles voies vers une plus grande flexibilité ont été tracées. 
Dans l’industrie, l’organisation du travail répond de plus en plus à des principes associés au just in 

time et à la réduction des stocks, en faisant fréquemment du temps de travail mobilisé la variable 
d’ajustement privilégiée, afin de faire face aux variations de la demande et garantir une utilisation 

optimisée des équipements. En ce qui concerne les activités de services, en croissance dans les 
économies contemporaines, on constate la diffusion de régimes temporels atypiques et, 
particulièrement, du travail à temps partiel. Il est bien certain que la nature de l’activité justifie 

parfois l’adoption d’horaires irréguliers. Toutefois, il n’est pas rare que la recherche d’avantages 

compétitifs devienne le moteur principal – ce que révèlent, notamment, les  stratégies collatérales 
de compression des effectifs. Ainsi, l’élargissement des horaires d’ouverture des services est utilisé 

comme argument de valorisation de la qualité. En outre, le recours à la flexibilité du travail à temps 
partiel est présenté comme un moyen privilégié de répondre aux flux irréguliers de clients, bien 
qu’en réalité les caractéristiques de l’activité ne justifient pas, en tant que telles, la naturalisation des 
temps atypiques.  

Or, s’il fallait ne retenir qu’une caractéristique commune à l’organisation des activités de service, ce 

serait probablement le caractère féminisé de l’emploi. 

3. D’après Rachel Silvera (2005) “le temps constitue un des points-clés de l’égalité entre hommes et 

femmes, un facteur d’explication central des différences de sexe”. En effet, il semble que ce soit au 

niveau de l’usage sexué du temps que se manifestent les inégalités de genre, aussi bien dans le 

domaine professionnel que privé – d’autant que des études ont montré que le passage à un horaire à 

temps partiel se traduit, pour les femmes, par une augmentation du travail ménager et familial. La 
perspective de conciliation prend la forme du concept anglo-saxon de work-life balance, en tant que 
métaphore qui conduit à l’appréciation subjective des poids attribués aux deux plateaux de la 

balance. La recherche d’équilibre est définie comme une tentative individuelle de trouver des 

organisations appropriées du temps qui permettent la meilleure coordination possible entre les 
exigences du travail et celles de la vie personnelle. Sans compter que lorsqu’il  existe des politiques 

sociales définies dans l’objectif d’une conciliation, celles-ci portent bien souvent sur la possibilité 
d’adapter l’engagement professionnel à long terme, en recourant à des formules comme la banque 

d’heures ou le congé parental, sans arriver à résoudre pour autant les problèmes posés à la gestion 

des temps de la vie quotidienne.  

Négligeant les transformations de l’organisation du travail, la rhétorique de la conciliation tend à 

écarter du débat les facteurs essentiels qui sont à l’origine d’une  articulation difficile entre la vie 

professionnelle et la vie privée. Et ce, parce qu’en centrant notre attention sur les facteurs familiaux, 
nous sommes susceptibles d’oublier que la perspective de la conciliation questionne également les 

modes de gestion de la main d’œuvre.  

4. Des études réalisées au Brésil vont dans le sens de ces constatations, en mettant l’accent sur le 

caractère non dichotomique des questions de genre : il convient, toujours, de les interpréter en 
considérant les hiérarchies sociales qui traversent les professions. Analysant de cette façon des 
activités de service « typiquement féminines », profondément marquées par la dévalorisation sociale 
et fort mal rémunérées, ces recherches font le constat du besoin de salaires complémentaires, soit 
par le biais d’autres contrats dans la même profession, soit par celui du travail sur le marché informel 
(Brito, 2005). Ainsi, pour ces femmes socialement défavorisées, les journées de travail s’allongent 
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singulièrement et, dans certains cas, s’ajoutant le travail ménager, il y a quasi-disparition du temps 
libre, pour soi. Ces études mettent également en relief combien la gestion intense du temps de 
travail - liée à la dimension relationnelle d’activités pour lesquelles plusieurs aspects doivent être pris 

en compte simultanément - finit par renforcer une expression des relations de genre dans un mode 
d’utilisation du temps où la priorité est accordée à l’attention aux autres au détriment du temps pour 

soi et pour les loisirs. Il semble de plus qu’il s’agisse de facteurs interférant dans le processus 

santé/maladie.  

5. La concertation sociale sur le temps doit, en fait, se développer à partir de cadres de référence 
plus élargis. La féminisation de l’emploi met en évidence la pluralité des temps sociaux qui ne 

peuvent se réduire à la simple considération d’une différenciation entre le travail et les loisirs. Le 
problème de la coordination temporelle des activités concerne, plus que jamais, l’organisation de la 

vie sociale dans son ensemble. C’est dans cette perspective de la demande d’une meilleure 

concordance des temps sociaux qu’il est possible d’analyser la contribution des politiques 
temporelles, telles que celles mises en place sous l’impulsion des mouvements féministes en Italie : 
elles ont conduit à la définition d’un cadre légal  destiné à servir de support à la responsabilité des 

autorités publiques municipales dans la gestion de la cohérence de l’offre de services à la 

communauté, à partir d’une planification des horaires et des temps de la ville. Ce genre d’initiative a 

fourni un modèle de référence pour des acteurs d’autres villes européennes (Boulin et 
Mückenberger, 2002).  

Brito, J. (2005). Trabalho e saúde coletiva: o ponto de vista da actividade e das relações de género. 
Ciência & Saúde Coletiva, 10 (4), 879-890. 

Kergoat, D. (1993). Des hommes, des femmes et du travail. Education Permanente, 116, 133-139. 
Boulin, J.-Y. et Mückenberger U. (2002). La ville à mille temps. La Tour d’Aigues : Editions de l’Aube. 
Messing, K. (s/dir, 1999). Comprendre le travail des femmes pour le transformer. Bruxelles: Institut 

syndical européen pour la recherche, la formation et la santé-sécurité. 
OCDE (2010). Panorama des statistiques 2010. Paris : OCDE. 
Silvera, R. (2005). Temps de travail et genre : une relation paradoxale, in : M. Maruani (dir.), Femmes, 

genre et sociétés, l’état des savoirs, 265-272, Paris : La Découverte. 
 

Les propositions d’articles devront se situer face à la problématique définie ci-dessus, en privilégiant 
les approches articulées sur une analyse des relations des travailleurs avec les caractéristiques 
concrètes de leurs activités de travail. Les études et réflexions qui portent sur cette thématique, en 
traitant la question des évolutions des professions et des systèmes d’emploi, seront également 

bienvenues.   
 
Calendrier : 
31 octobre 2011 : envoi du résumé de la proposition de contribution, d’environ 500 mots, avec le 

titre et 5 références bibliographiques.  
30 novembre 2011 : communication du résultat de l’évaluation du résumé.   
31 janvier 2012 : envoi de la proposition d’article, d’environ 75.000 caractères, références incluses. 
Février à mars 2012: évaluation de l’article et communication de son résultat. 
31 mai 2012 : date limite pour l’envoi de la version finale de l’article. 
 
Les propositions de contribution doivent être transmises au secrétariat de la revue, à l’adresse de 

courrier électronique suivante: 
laboreal@fpce.up.pt 
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4.2 
 

Appel à contribution pour le dossier du XVème numéro de la 
Revue des Lettres et de Traduction 

Sur le thème de « La main » 
 

Date limite : début novembre 2011 
 

1- Il est un sujet dont on parle peu dans notre pratique quotidienne, qui pourtant nous touche et 
souvent nous questionne : la main dans ses représentations et ses mouvements. En effet la 
communication non verbale s’appuie surtout sur les gestes des mains. Parmi les artefacts liés à la 
main, la peau constitue l’interface dedans/dehors, marqueur individuel, social, symbolique, à valeur 

hautement symbolique dans l’interrelation. Les communications cutanées de la main peuvent être 

perçues comme positives et apaisantes ou très agressives. Elles sont polysémiques et dépendent du 
contexte. 
2- Porteuse d’enjeux, la main est traversée par des questions qui ont statut d’évidence, bien que 

lourdes d’une vraie complexité. Première évidence : la main est nécessaire. Sa nécessité a construit 
notre objet de recherche. Dans le réel et dans les textes se trouve ce constat. Ce qui n’empêche pas 

que chaque discipline comme l’anthropologie, la sémiologie, la sociologie, la psychanalyse, la 

littérature, la peinture, la musique, la chiromancie et le travail artisanal dans une période 
déterminée, cherche à en contrôler les effets. 
3- Nécessaire, la main est toujours porteuse de sens. Autre questionnement que l’on retrouve ici, la 

main est le ressort de multiples actions : écrire, cuisiner, pétrir, travailler, semer, remodeler, 
pianoter, peindre, etc. Si nous envisageons comment la main induit les formes du pouvoir, il est 
évident que celui qu’on prête aux femmes réside dans l’habileté de leurs mains. Du côté masculin 
existe surtout un autre genre de pouvoir : dans la main ferme de l’homme, la main de Dieu. 
4- Quoi qu’il en soit, les institutions (églises, mariage, régimes politiques) logent en elle des sens et 

des symboles : main stigmatisée, main baguée, main levée, main jurée  sont autant de gestes et de 
pratiques culturelles et corporelles. 
Le langage de la main recouvre une infinité de formes et de gestes, pendant fort longtemps codifiés, 
dont l’origine est à chercher dans l’art paléolithique. Comme le corps dont elle fait partie, la main 
offre plus particulièrement un second langage à l’homme ou à l’artiste.  
 
Calendrier et modalités 
Le texte ne doit pas dépasser 12 pages format A4. Nous vous laissons une certaine liberté sans vous 
soumettre au dictat du nombre de signes. Références bibliographiques en bas de pages. Pas de 
bibliographie en fin de texte.  
Vous êtes prié-e-s de résumer le sujet de votre participation au dossier sur la main en quelques lignes 
et de me l’envoyer début novembre 2011. Remise définitive des textes fin avril. Dans l’attente du 

plaisir de vous lire je vous remercie. Merci pour votre collaboration au numéro XIV. Vos textes sont 
une richesse pour notre revue 

 
Contact : 
Carmen Boustani <contact@anef.org> 
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5 – BOURSES ET PRIX 

 

Lancement du Prix Irène Joliot-Curie 2011 
 
L’appel à candidatures pour l’édition 2011 du Prix Irène Joliot-Curie est ouvert. Créé en 2001 par le 
ministère de l’enseignement supérieur et de la recherche et organisé en partenariat avec la 
fondation d’entreprise EADS depuis 2004, ce Prix est destiné à promouvoir la place des femmes dans 
la recherche et la technologie en récompensant des femmes scientifiques. Il s’inscrit dans la politique 
du ministère en faveur d’un e lus grande égalité entre femmes et hommes dans l’enseignement 
supérieur et la recherche en France. 
¨ 
Pour sa dixième édition, le caractère scientifique du Prix  a été renforcé par un partenariat avec 
l’Académie des sciences et l’Académie des technologies. En outre, les montants des trois Prix ont été 
réévalués, particulièrement le Prix « Femme scientifique de l’année », doté cette année de 40 000 €. 
 

Pour tout renseignement : 
http://www.enseignementsup-recherche.gouv.fr/cid56810/prix-irene-joliot-curie-edition-2011-

dossier-de-candidature-et-reglement.html 
 

6 – APPEL À COMMUNICATION 

 
Colloque 

Le commerce du luxe – Le luxe du commerce 
Production, exposition et circulation des objets précieux du Moyen Âge à nos jours 

Jeudi 22 et vendredi 23 novembre 2012 – Lyon, musée Gadagne 
 

Délai pour l’envoi des propositions de communication : 1er janvier 2012 
 

Comment se produisent, s’exposent, se diffusent et se consomment les produits du luxe ? Le but de ce colloque 

est de revenir sur la question de la spécialisation progressive d’un commerce voué aux objets précieux qui 
concourent à l’embellissement de la personne ou du cadre de vie. Il entend être une manifestation largement 

ouverte d’un point de vue chronologique, spatial et disciplinaire, faisant appel à des spécialistes d’horizons 

différents : histoire, histoire de l’art, économie, littérature, sociologie, etc. 
Cette approche interdisciplinaire du marché du luxe sur la longue durée, du Moyen Age à nos jours, permettra 
de confronter les expériences et de mettre en relief les permanences et les mutations. Le luxe a souvent été 
cantonné aux productions des beaux-arts ; il s’agira ici de montrer la richesse et la diversité de ce qui était (et 

reste) compris sous cette appellation et d’observer comment se sont progressivement mis en place des 

marchés spécialisés. Ce colloque développera deux approches spécifiques, d’une part les acteurs et les 

marchandises, d’autre part les lieux de vente et la puissance matérielle et symbolique attachée à ce secteur 

particulier de l’économie. Le luxe ne ressortit pas, en effet, seulement aux logiques et aux formes de 
l’économie matérielle ; il est également une valeur polémique, commerce symbolique, argument politique, 

controverse religieuse, etc., dont les termes croisent, anticipent, s’affranchissent ou prolongent les circuits de 
sa consommation. 
 

Lire la suite :  
http://afhe.hypotheses.org/504 
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